
Témoignages
JOURNAL FONDÉ LE 5 MAI 1944 PAR LE DOCTEUR RAYMOND VERGÈS

VENDREDI 24 FÉVRIER 2017 WWW.TEMOIGNAGES.RE

N° 18640 - 72EME ANNÉE

Discours de clôture du 9e Congrès du PCR -2-

« Les communistes réunionnais
appellent au rassemblement
pour la responsabilité »

Lors du 9e Congrès du PCR le 5 février dernier à Sainte-Suzanne, Maurice
Gironcel, secrétaire général, a indiqué la méthode choisie par les
communistes réunionnais pour se positionner à l’élection présidentielle et
aux législatives. Cette méthode décline le mot d’ordre de rassemblement
pour la responsabilité. Après avoir annoncé le soutien du PCR à un forum
des îles de l’Ocean Indien, Maurice Gironcel a conclu son discours par un
hommage à Paul Vergès.

En avant vers de nouvelles victoires du rassemblement. (Photo A.D.)
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J ’ai la responsabilité de veiller
au bon fonctionnement du Par-
ti avec toutes les instances diri-

geantes et toutes les adhérentes et
les adhérents. C’est une tâche
permanente que nous devons as-
sumer collectivement. Les pre-
mières batailles qui se présentent à
nous sont les batailles électorales.
La présidentielle d’abord et les élec-
tions législatives ensuite.
Le Parti doit être en ordre de ba-
taille et ce Congrès y a beaucoup
contribué.
Pour l’élection présidentielle nous
aurons l’attitude constante que
nous avons toujours eu lors de ce
type d’élections. A savoir : une fois
les candidats connus, le Parti
adresse à chacun d’eux, sauf à une
candidate, nos projets, nos proposi-
tions et nous leur demandons de se
positionner sur les questions qui
nous semblent essentielles pour La
Réunion. A la suite de leurs ré-
ponses, nos instances habilitées à le
faire, prendront la décision qui en-
gagera l’ensemble du Parti.
Pour les élections législatives nous
demandons selon la procédure sta-
tutaire à nos sections de faire des
propositions pour que le comité
central, élu cet après-midi, statue en
dernier ressort. Tout est envisa-
geable. Des candidatures du Parti,
des candidatures d’union. Le débat
est ouvert dans nos sections.

Forum des îles de
l’Ocean Indien

Le congrès a défini une orientation :
rassembler pour la responsabilité.
Le Parti devra prendre les initiatives
nécessaires pour atteindre les ob-
jectifs du Congrès. Le Congrès a dé-
fini aussi les grandes orientations
du Parti pour un plan de développe-
ment durable. Le Parti est conscient
qu’il ne peut pas le faire tout seul.
Notre responsabilité est de militer
pour construire ensemble une union
des forces de Progrès, pour définir
le meilleur projet possible pour La
Réunion.
Dans son projet de développement
le Congrès a mis l’accent sur la
nécessité de renforcer la coopéra-
tion et le co-développement régio-
nal. Cela passe d’abord par le
renforcement des liens d’amitiés
entre les peuples de notre région.
C’est pour cela que nous verrons
comment renouer avec cette tradi-
tion de fraternité entre nos peuples
en réalisant un forum des îles de
l’Ocean Indien, dont nous définirons
ultérieurement les modalités.

Hommage à Paul Vergès

Paul Vergès nous a laissé un héri-

tage politique et idéologique d’une
très grande valeur. Non seulement
par le combat qu’il a mené mais
aussi par ses idées et par sa pensée
qui dépassaient les rivages de notre
île. Nous devons être fiers de ce
combat pour le respect de notre
identité. Nou le pas plis, nou le pas
mwin, respekt a nou !
Ces idées et cette pensée il nous
faut les faire fructifier et les faire
connaître. C’est un devoir impératif
si nous voulons être fidèles aux
combats mener par notre illustre
camarade. Je le répète, c’est une
lourde responsabilité qui nous at-
tend et qui pese sur nos épaules.
Enfin, le Congrès a souligné, et no-
tamment notre camarade Elie Hoa-
rau, Président du PCR, de la
nécessité d’être solidaire avec
toutes les forces du monde qui
luttent pour un monde meilleur.
Nous redisons notre solidarité avec
les Palestiniens, avec les Chagoss-
siens, et avec tous les peuples en
lutte contre l’oppression, et nous
réaffirmons toute notre solidarité
avec le Parti Communiste Français.
Je vous informe que ce soir à 19H00
je suis invité à m’exprimer sur une
télé. A cette occasion je serais fier
d’annoncer que les communistes
sont là, qu’ils ont bien travaillé et
qu’ensemble nous avons défini
notre ligne stratégique pour les pro-
chaines années. En votre nom je di-
rais également que les communistes
réunionnais appellent au rassem-
blement pour la responsabilité et
qu’il faut maintenant dépasser les
divisions du passé. Enfin au nom de
la direction du Parti je dirais à l’opi-
nion que les communistes sont
prêts et s’organisent pour affronter
les prochaines batailles et que tout
est envisageable sur la base d’un
projet partagé.
Mes très chers – es camarades,
Les travaux de notre congrès
s’achèvent. Merci encore d’y être
venu, merci d’y avoir participer. Ce
fût un très beau Congrès et en avant
pour les batailles à venir.

Vive la solidarité internationale
Vive le rassemblement des réunion-
nais pour la responsabilité
Vive le PCR

Longue vie au PCR et encore une
fois merci au camarade Paul Vergès.
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Maurice Gironcel a conclu son discours par un hommage à Paul Vergès.
(Photo A.D.)
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V anessa Miranville, maire de La Posses-
sion, a annoncé hier son soutien à l'ou-
verture d'une méga-carrière sur le
territoire de sa commune, à quelques

centaines de mètres du centre-ville de La Posses-
sion, dans la ravine des Lataniers. Le but est de
fournir en roches le chantier de la route en mer
qui a été lancé, rappelons-le, sans que ses pro-
moteurs ne se soient assurés préalablement de
disposer des matériaux nécessaires pour l'ache-
ver. L'annonce d'hier a également confirmé que
des contacts ont déjà été pris depuis plusieurs
mois avec deux carriers en vue de l'exploitation
d'un trésor de la biodiversité à quelques pas
d'un lieu historique pour La Réunion. La ravine
des Lataniers est en effet une des premières
images de notre île vue par les navigateurs qui
ont officiellement pris possession de notre île au
nom de la France.

Cette décision va-t-elle amener des médias à se
remettre en cause ? En effet, Vanessa Miranville a
été présentée comme un symbole du renouveau
de la politique. Cette dernière disait vouloir
mettre en avant la concertation, en associant le
plus largement possible les citoyens aux déci-
sions. Le choix de soutenir la route en mer mal-
gré tout le coût environnemental et sanitaire que
cela implique est à contre-courant de cette
image.

Pour justifier sa décision, la maire s'appuie no-
tamment sur le résultat d'un sondage où le choix
était le suivant : l'ouverture de la carrière ou
l'augmentation des impôts. La création d'un nou-
veau centre-ville va en effet entraîner l'arrivée de
plusieurs milliers d'habitants supplémentaires.
Pour relier ce nouveau quartier à la route natio-
nale, la commune a choisi un projet coûteux. La
Région Réunion est alors appelée à la rescousse.

Il est clair que cette aide est conditionnée à
l'acceptation par la municipalité de l'ouverture
de la carrière.

Or à La Possession, des citoyens ont travaillé à
des solutions alternatives. Ils ont proposé une
autre liaison vers la nationale beaucoup moins
coûteuse sur les plans financier et environne-
mental. Si ce projet est retenu, alors la commune
n'aura plus besoin de l'aide de la Région pour
désenclaver le nouveau centre-ville, ce qui signi-
fie aucune hausse d'impôt et donc la préserva-
tion de la ravine des Lataniers. Les réunions
d'information organisée par la municipalité au
sujet de la carrière ont été animées. Les citoyens
ont clairement montré leur opposition au projet
voulu par la Région, et le soutien à la solution al-
ternative. Si les actes de la maire de La Posses-
sion étaient en conformité avec l'image véhiculée
par les médias, alors elle aurait fait sienne la pro-
position crédible des citoyens. Mais cela n'a pas
été le cas.

La bataille pour la préservation de l'environne-
ment n'est pas terminée. Les personnes concer-
nées ne veulent pas subir la catastrophe
entraînée par les nombreuses explosions pré-
vues, et par le passage continu d'une noria de ca-
mions pour alimenter le chantier de la route en
mer. D'ailleurs à elle seule, la ravine des La-
taniers ne permettra pas de répondre à la de-
mande en matériaux d'un chantier lancé malgré
l'avis négatif du Conseil national pour la protec-
tion de la nature, et en dépit de l'élévation du ni-
veau de la mer. L'arrivée d'un nouveau pouvoir
en France dans quelques semaines sera-t-elle de
nature à remettre en cause le projet ?

J.B.

Edito

Des médias vont-ils se remettre en cause ?
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Monsieur le Président du Sénat,
Monsieur le Président de la Déléga-
tion à l’outre-mer,
Mesdames et Messieurs les Parle-
mentaires et les élus,
Monsieur l’Ambassadeur délégué à
la coopération régionale dans
l’océan Indien,
Monsieur le Directeur général des
outre-mer,
Monsieur le président de la Fédéra-
tion des entreprises d’outre-mer,
Mesdames, Messieurs,
Chers amis,

Je salue l’initiative de la Délégation
à l’Outre-mer et je souhaite aller
droit au but car selon une expres-
sion de l’INSEE qui date déjà de
2013 : La Réunion est un « Départe-
ment, socialement hors norme ».
Le taux de chômage demeure à un
niveau extrêmement élevé, il est
trois fois supérieur à la moyenne de
la France hexagonale. Plus de la
moitié des jeunes qui ont quitté
l’école sont privés d’emploi. C’est
une force de travail d’une richesse
exceptionnelle qui ne peut s’ex-
primer. Cela génère donc d’impor-
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Conférence sur les perspectives économiques dans
l'océan Indien au Sénat

Gélita Hoarau souligne les défis
et les atouts de La Réunion

In kozman pou la rout
« Dé poul i kouv pa dann mèm ni. »
Mi pans zot i koné kozman-la é mi éspèr zot i koné kosa li vé dir. Pars moin pèrsonèlman, i fé lontan moin
l’apré kass mon tète pou konprann lo sans provèrb-la. Poitan moin la fine antann kozman-la in bonpé foi. Mi
souvien in foi, in dalon son fiy té an voi d’famiy épi l’asistante sosyal (ké li té i apèl tansyal), alé trouvé pou
koué ! I koz avèk li po gard son fiy dann son kaz plito ké mète dann in foiyé. Lé ga, bononm-la la drès dovan
fanm-la épi la di, avèk la kolèr dan la voi : « Pou kisa ou i pran amoin ou madam, dé poul i kouv pa dann mèm
ni ». Moin la pèr konprann son l’akizasyon dann in tan l’avé in pé zistoir l’insès té i sirkil . Mé, mi pans,
kozman-la i vé dir kékshoz pli sinp, pa insolan ditou, kékshoz k’i di dann in foiyé nana in sèl métrès mézon pa
dé. Alé ! Ni artrouv pli d’van sipétadyé.

Dans le cadre de la Conférence économique «  Quelles mutations et
perspectives pour les économies des territoires français de l'océan Indien
?  » organisée hier au Sénat   par la Délégation sénatoriale à l'outre-mer,
Gélita Hoarau a présidé la table ronde n°1 « Les économies réunionnaise et
mahoraise : des identités contrastées, aux fortes spécificités ». Dans son
intervention, la sénatrice a demandé que la France reprenne la proposition
de Paul Vergès, une résolution pour une politique énergétique s'inscrivant
dans le co-développement de La Réunion et de ses voisins.

Vue d'une partie de la salle.
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tantes frustrations de la part d’une
population qui se sent exclue de la
société.
Conséquence de ce chômage, plus
de 40 % des Réunionnais vivent en
dessous du seuil de pauvreté de
l’Hexagone.
Dernier indice alarmant : le taux
d’illettrisme. Il reste plus de trois
fois supérieur à celui de l’Hexagone.
En ma qualité d’enseignante, vous
comprendrez combien je déplore
cette situation, car l’illettrisme est
une des principales sources d’exclu-
sion !

Importants
changements

Le monde change. La Réunion se di-
rige vers le million d’habitants et se
situe au cœur d’une région marquée
par une démographie très dyna-
mique. En 2050, Madagascar située
à 800 kilomètres de chez nous
comptera plus de 40 millions d’habi-
tants. Pour d’autres pays dans le
voisinage de La Réunion, l’ONU pré-
voit pour la même échéance 65 mil-
lions d’habitants au Mozambique,
137 millions en Tanzanie.
Cette croissance démographique
aura lieu alors que les effets du
changement climatique continue-
ront à s’amplifier. Cela se traduira
notamment par la montée du niveau
de la mer qui conduira des millions
de personnes à chercher un autre
lieu de vie. La sécheresse fait déjà
des ravages, en particulier à Mada-
gascar. À Mayotte, le manque d’eau

perturbe considérablement la vie de
ce département. Le changement cli-
matique va donc peser sur le déve-
loppement économique des
décennies à venir. La Réunion sera
elle aussi concernée.
En conséquence, nous devons avoir
le courage de dire qu’il nous faut un
nouveau cadre normatif pour traiter
tous les problèmes globalement, en
particulier ceux de l’économie.

Des menaces

71 ans après l’abolition du statut co-
lonial et sa transformation en dé-
partement français, La Réunion est
à la croisée des chemins.
La suppression cette année des
quotas sucriers suscite une grande
inquiétude. Dans la compétition
mondiale, La Réunion n’est pas de
taille à résister à l’Europe ou l’Amé-
rique latine. La survie de la filière
canne-sucre et de ses 18.000 em-
plois dépend donc actuellement
d’une part d’une aide d’État visant à
réduire le déficit de compétitivité de
ce secteur. Et d’autre part par l’ex-
clusion des sucres spéciaux des ac-
cords commerciaux entre l’Union
européenne et les pays tiers. Autant
de protections bien fragiles face à la
demande constante d’abattre les
barrières tarifaires.
De plus, l’Union européenne négo-
cie un Accord de partenariat écono-
mique avec le groupe des pays
d’Afrique australe et orientale, les
voisins de La Réunion. Ce sont les
produits d’un ensemble écono-

mique de plus de 600 millions d’ha-
bitants qui pourront entrer sans
taxe dans le marché européen donc
à La Réunion. Nombre de ces marc-
handises concurrencent directe-
ment la production réunionnaise.
L’histoire nous enseigne que les ar-
ticles 299-2 puis 349 du Traité euro-
péen, et donc notre statut de RUP
n’ont pas empêché que l’abolition
des quotas sucriers s’appliquent à
notre île.

Proposition
de Paul Vergès

L’intégration économique de La
Réunion dans son environnement
régional va déterminer l’avenir de
sa société. Si elle se faisait au détri-
ment de nos intérêts, elle pourrait
faire de notre île un département
encore plus « socialement hors
norme ».
C’est pourquoi je considère qu’il est
important qu’un moyen soit trouvé
pour que les Réunionnais puissent
être directement associés à ces né-
gociations. Mesdames, messieurs,
chers collègues, regardons la réalité
en face et n’hésitons pas à changer
de logiciel. Les Réunionnais ap-
pellent à la responsabilité.
En son temps, le Sénateur Paul Ver-
gès avait déposé une proposition de
résolution le 3 juin 2014, relative à
une nouvelle politique énergétique
et à un co-developpement durable
et solidaire dans l’Océan Indien. Ce-
la aurait permis de réaliser une ini-
tiative concrète, et significative à la
veille du Sommet de Paris en 2015.
La France peut reprendre ce projet
qui a été salué par le Secrétaire gé-
néral de la Commission de l'océan
Indien.
La Réunion dispose d’importants
atouts pour relever les défis d’au-
jourd’hui et demain que sont la
transition démographique, la frac-
ture sociale, la révolution technolo-
gique, le changement climatique et
la mondialisation des échanges éco-
nomiques.
Ces défis ont été inlassablement mis
en exergue par Paul Verges, à qui
j’ai le grand honneur de succéder au
Sénat et dont je tiens, en cet instant,
à honorer la mémoire, dont le cha-
risme visionnaire a longtemps pré-
sidé aux destinées de notre île. Son
analyse nous aurait été précieuse
aujourd’hui.

Je vous remercie de votre attention.

Gélita Hoarau lors de son intervention.
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Y annick Jadot, candidat écolo-
giste des Verts, a annoncé
hier soir qu'il se retire de

l'élection présidentielle et appelle à
soutenir Benoît Hamon du Parti so-
cialiste. Ce choix va être soumis à
un vote des adhérents de son parti.
La décision de Yannick Jadot se
fonde sur des points de conver-
gence avec le programme du candi-
dat socialiste. C'est un événement
car depuis 1974, les écologistes ont
toujours été présents au premier
tour de la présidentielle. Quelques
instants plus tard, Jean-Luc Mélen-
chon s'est dit prêt à rencontrer Be-
noît Hamon. En France, les appels à
une candidature unique de la
gauche se multiplient. En effet, le
courant social-libéral qui a dirigé le
gouvernement socialiste sortant ne
sera pas présent, ce qui ouvre la
voie à une politique sociale en cas
de victoire de deux de ces trois an-
ciens ministres socialistes encore
en course. Des collectifs de citoyens
pensent qu'une victoire est possible
à condition que l'union soit réalisée
dès le premier tour.

Appel du PCF

Pour sa part, le PCF a publié cette
semaine un appel soulignant que
« nous voulons lors des élections
présidentielle et législatives de mai
et juin prochains, faire gagner la
gauche : une gauche qui re-
construise une grande politique de
justice, d’égalité et de paix. Une
gauche qui engage une politique de
lutte efficace contre le chômage, les
inégalités et la pauvreté, de sécuri-
sation de nos vies, de droits nou-
veaux pour les salariés et les
citoyens ». Et de souligner qu' « il y a
quelques mois, cela paraissait irréa-
liste. Aujourd’hui, la présence au se-
cond tour de l'élection
présidentielle d'une candidature
porteuse de ces combats et la
constitution en juin d'une majorité
de gauche et écologiste paraissent à

nouveau possibles. C’est ce pour-
quoi nous nous battons depuis un
an : nous n’avons pas présenté de
candidat communiste à l’élection
présidentielle pour le permettre.
Nous soutenons Jean-Luc Mélen-
chon, dont le programme est le plus
proche du nôtre, avec cet objectif ».
Et d'appeler « les candidats et les
forces de gauche à intensifier leurs
discussions jusqu'à conclure en-
semble un pacte de majorité pour
gouverner la France ».
Pour Yannick Jadot, la négociation
pourrait être facilitée par un point
commun aux candidats du PS et de
la France Insoumise. Ils déclarent
vouloir fonder une 6e République,
où les pouvoirs du président seront
bien plus limités pour rééquilibrer
le rapport de forces au profit du
Parlement et où la proportionnelle
permettra à plus de sensibilités
d'être représentées dans les assem-
blées. Dans ces conditions, le rôle
du président de la République sera
beaucoup moins décisif.

Mélenchon prêt
à rencontrer Hamon

Quelques instants après l'annonce
de l'ex-candidat écologiste, Jean-Luc
Mélenchon s'est dit prêt à rencon-
trer Benoît Hamon sans pour autant
affirmer qu'il se rallie à une candida-
ture commune. Selon l'Humanité, il
a déclaré hier soir sur France 2 que
« Devant
« l’onde de guerre généralisée, la
violence sociale qui traverse le
vieux continent », cette «extrême
gravité », « ma réponse n’est pas à
l’ancienne, le cartel de partis, les ac-
cords d’appareil. Mon pari est le
vote d’adhésion ». L’erreur, rajoute
le candidat, « c’est 5 ans de quin-
quennat, le candidat PS est au-
jourd’hui à la moitié du niveau du
candidat de 2012. Il faut convaincre
et entrainer, ce n’est pas une affaire
de partis ». Jean-Luc Mélenchon a

même invité le candidat socialiste à
« marcher avec lui » lors du meeting
qu'il tiendra le 18 mars à Paris.
La veille, François Bayrou avait dé-
claré qu'il ne briguerait pas les suf-
frages des électeurs lors de ce
scrutin et qu'il soutient la candida-
ture d'Emmanuel Macron. À titre
personnel, François Bayrou a parti-
cipé aux trois dernières élections
présidentielles. De plus, son choix
signifie que pour la première fois
depuis 1995, les centristes n'auront
aucun candidat officiel à l'élection la
plus importante en France.
Quant à François Fillon, il peine à
réaliser l'unité dans son camp alors
qu'il est le candidat unique de la
droite.
L'élection présidentielle 2017 pré-
sente donc une configuration totale-
ment inédite qui était bien
imprévisible voici quelques mois.
La préoccupation semble d'être ca-
pable d'arriver en seconde position
au premier tour derrière Marine Le
Pen afin d'être le candidat qui défie-
ra l'extrême droite lors du vote fi-
nal. Si la chef du FN est placée en
tête des sondages, rappelons que
les sondeurs ont vu leurs prévisions
largement démenties par le résultat
des scrutins qui se sont succédés
en France ces derniers mois. Aucun
n'avait vu venir la défaite dès le pre-
mier tour des primaires de Cécile
Duflot chez les Verts ou de Nicolas
Sarkozy à droite, ainsi que celle de
Manuel Valls au second tour de la
primaire socialiste.

M.M.
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Après les retraits des candidats des Verts et du MoDem

Election présidentielle inédite
et incertaine
Les retraits du candidat écologiste, Yannick Jadot, et de celui du centre,
François Bayrou, pour rallier d'autres candidats mieux placés dans les son-
dages annoncent une élection présidentielle à la configuration totalement
inédite et incertaine. Bien malin serait le sondeur capable de prévoir le
résultat final.
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N ous commencerons par citer
Antoine de Saint-Exupéry
(1900-1944), écrivain et avia-

teur français, auteur du ‘’Petit
Prince’’, engagé dans les Forces
françaises libres en Algérie pendant
la Seconde guerre mondiale, pour
qui, « être homme, c’est précisé-
ment être responsable. C’est
connaître la honte en face d’une mi-
sère qui ne semblait pas dépendre
de soi ». Il ajoute dans cet extrait de
‘’Terre des Hommes’’ (1939), où il
fait l’éloge de la noblesse de l’hu-
manisme, qu’être responsable
« c’est sentir, en posant sa pierre,
que l’on contribue à bâtir le
monde ». 
Autres citations à ce sujet : « La res-
ponsabilité est la solidarité de la
personne humaine avec ses actes »
(Maurice Blondel). « La victoire
appartient aux natures avides de
responsabilité » (Ferdinand Foch).
« L’anarchie est partout quand la

responsabilité n’est nulle part »
(Gustave Le Bon).

‘’Le Principe
responsabilité’’

Dans le livre ‘’La Philosophie pour
les nuls’’, publié en 2007 par
Christian Godin, un seul philosophe
est cité au sujet du concept ‘’res-
ponsabilité’’ : il s’agit de Hans Jo-
nas, un Juif allemand qui a quitté
son pays à l’arrivée de Hitler pour
s’engager contre le nazisme et qui
est qualifié de « premier philosophe
de l’écologie ». Selon l’auteur de cet
ouvrage, « la grande œuvre de Jo-
nas, ‘’Le Principe responsabilité’’,
constitue la première tentative phi-
losophique d’envergure pour pen-
ser la situation actuelle de l’homme,
marquée par une inédite vulnérabili-

té ».
Pour ce chercheur, « la puissance
technique désormais acquise par
l’homme met celui-ci en mesure de
bouleverser toutes les conditions
qui jusqu’à une date récente étaient
encore considérées comme éter-
nelles ». Et selon lui, « c’est Hans Jo-
nas qui a le premier théorisé le
principe de précaution : devant une
menace globale, qui risquerait
d’anéantir le cadre de vie ou la na-
ture présente de l’homme, il est
nécessaire de s’abstenir de faire ce
qu’il serait techniquement possible
de faire ».

Être communiste
réunionnais

Parmi les leçons à tirer de ces ré-
flexions pour renforcer les combats
évoqués plus haut en faveur de la
responsabilité, on peut en citer
deux : tout d’abord, ne pas oublier
qu’être responsable de son destin,
de sa société, de sa vie quotidienne
est un droit fondamental de chaque
peuple et de chaque citoyen afin
qu’ils ne soient pas soumis aux
classes dominantes. Ensuite, savoir
qu’outre un droit à faire respecter,
la responsabilité est aussi une tâche
à mettre en œuvre, un devoir à ap-
pliquer, un engagement à réaliser.
Cela signifie que pour faire respec-
ter et conquérir la responsabilité de
la gestion de son pays, le peuple
réunionnais doit être conscient des
responsabilités personnelles et col-
lectives qu’il doit assumer, à la fois
en s’y préparant par sa formation et
en s’engageant dans ce combat du-
rant toute sa vie pour le bien com-
mun. Voilà ce que signifie être
communiste réunionnais, comme
nous l’a montré Paul Vergès…

Roger Orlu

Billet philosophique

Qu’est-ce qu’être responsable ?
Au moment où des démocrates réunionnais se battent pour que l’élection
présidentielle de 2017 ouvre la porte à une nouvelle ère de notre Histoire,
celle de la responsabilité de notre peuple avec des pouvoirs de décision
pour tout ce qui nous concerne, que pensent les philosophes de ce
concept ? Autrement dit, allons réfléchir ensemble à la question : qu’est-ce
qu’être responsable ?

Le 9e Congrès du PCR pour la responsabilité.
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Inn-dé nouvèl l’oséani épi lé
z’alantour
Nouvèl Shagos : la sénatris Gélita Hoarau i poz in késtyon dovan lo séna.
Mi pans zot la vi sa sirman dann zournal Témoignages, Gélita Hoarau la poz minis z’afèr
z’étranzèr-son ranplasan mé sof !- in késtyon dsi sak la frans i kont pou ède bann
shagosien pou rotourn shé zot. Ni pé dir, omoins in kou, la késtyon bann shagosienn lété
pozé dovan lo séna, in l’asanblé d’in gran péi : La Frans é aprésa nora moins de moun k’i
koné pa sa... Astèr, Gélita, i koné sa lété pa la ké lé posib règ problèm méo moins bann
shagosien la bien antann nout parti i fé son méyèr posib pou ète solidèr avèk in pèp
kouzin avèk nou. Gouvèrnman bann z’anglé va konprann nou na poin l’intansyon lès ali
dor san romor é sa sé in n’afèr li lé pa fini pou antann parlé. Bann zournal moris la
ropran l’afèr é sa lé bon pou donn in pli gran l’éfé ankor.

Konsèy minis bann péi la Coi va réini lo promyé mars 2017
In nouvèl ni doi mète dann nout kalandriyé pèrsonèl. Pou kosa ? Pars ni doi avèy sa
konm lé dsi l’fé. Pou kosa ? Moin la fine di pli d’in foi la fason ké La Frans la fé avèk nou
sa lé pa in bon fason ditou. El la fé konm lo koukou, in gran zoizo i ponn son zèf dann lo
ni lé zot é pli pir i fout atèr lo zèf lé z’ot zoizo. Nou lé dann l’oséan indien, sé nout parti
la lans l’id é’d’in koopérasyon rannt bannzil l’oséan indien é zordi banna la ziska éfas
nout nom an parmi lo bann konpozant la COI. Mi koné pa koman va fé mé ki pèrd ki
gagan i fo ni fé antann anou par konsèy dé minis-la.

Trikmardaz dann bannzil la répiblik komor
Lariv in ralé-pousé rant bann zandarm épi bann zélèv lisé dann in lisé ; in liséin, Assad
Ibrahim i rakont abann zandarm la rant dann lisé épi la mète a kasé-brizé. Assad i ésplik
li lété dann lisé kan bann zandarm la rant an fors. Pou son par li lété apré diskite avèk
in délégué épi inn-dé fiy son klass. Kan zandarm l’arivé zot la ésèy kashète dann in sal mé
zandarm la parti rode azot la klak lo délégué, é konm Assad la sèye kourir zandarm la
tir dsi li kou d’pistolé. La blès ali é sé konmsa ké li lé an soin dann in l’opital. Zordi nan
in l’ankète dsi sak la éspasé é lo fin fon dé shoz lé pankor bien konète.

In l’ansien kontinan dsou l’il Moris
Bann shèrchèr l’inivèrsité Witwatersrand, dann l’afrik di sid, la trouv in vyé l’ansien
kontinan dsou l’il Moris, in bout sak i rès lo kontinan Gondwana Sé lo rézilta d'in gran
fraktir l’ariv nana par-la désann milyonn z’ané. La pa promyèr foi i parkl de sa pars mi
souvien nana in koup de tan moin la lir in nouvèl dsi l’ansien kontinan lo Mauricia. I
paré sa lété galman lo rès in vyé kontina in fraktir l’avé fé kass an plizyèr bout.

Justin

Oté
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